Hugo Dundac

Devant lec douze lorde de la chambre étoilée,
Du fond d'une tribune une femme voilée

( admirait en pleurant.

Nuit, flambeaux, mure drapés, blacone dec deux royaumes,
Cétait cinictre et beau.
Lec douze paire muets cemblaient douze fantomes,

Accic dane un tombeau.

Une hache brillait. (e peuple criait : honte !
(e peuple et lec coldate.

Tous menagaient. Maic rien ne fit palir le comte,

(a Révolte a troublé lec monte oi [aigle plane,

Et voue étiez A toug.



Que faiciez-voug, mylord, & Dumbar, & Cartlane ?

Mylord, g4y Faiciez-vous ?

Meg paire, jai défendu le roi que mon coeur nomme,
Mon clon, mon étendard.
Jaime laigle et le roi, car je cuic gentilhomme

Et je cuic montagnard.

Aingi le juge austére et le comte cuperbe
Se parlaient dang la tour.
Heureux le bon coldat qui meurt, couché cur [herbe,

En plein air, en plein jour !

(a cour ce retira. (on voyait dang la calle
Le peuple fourmiller.
Enfin [aube apparut comme une vierge pile

Que [homme va couiller.



Le¢ portes du conceil, de bronze revétues,
Sébranlérent alore ;
Et [on vit, & pag lents, comme douze ctatues

Rentrer lee douze lorde.

(e juge en cheveux blance, debout, parlant au comte,
Dit : « Nog joure durent peu.
Puicque cet homme au roi ne veut pag rendre compte,

11 rendra compte é Dieu.

Sachez quon va dreccer devant la Tour de Londrec
Un grand échafaud noir.
Lord comte Hugo Dundag, quavez-vous & répondre ?

VVoue mourrez demain coir. »

Alors un de cec cric, qui font que [effroi monte



Jucquau juge inquiet,
Retentit couc la voite... — On reqarda le comte ;

(e comte couriait.

I dit : « Adieu la vie { » Et ; cane trouble dane [Ame,
Il ¢alua la cour.
Puic ce tournant vere [ombre oi pleurait une femme,

& Adieu, dit-il. amour ! »
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